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Homélie du 1er Novembre 2022       Fête de la TOUSSAINT 

 
« Mais il est où le Bonheur ? » 

 

« Heureux ! ». Cette exclamation, cette invocation, rythme 

littéralement l’Evangile de cette Fête de tous les Saints telle une Prière de 

Bénédiction que le Christ prononce et répand sur cette foule qui a gravi 

cette petite colline pour venir l’écouter. 

Le Christ supplie, et intercède pour cette foule, pour nous, pour 

toute l’humanité.   

Il appelle la bénédiction de Dieu, Notre Père, sur la multitude de ses 

enfants et tout particulièrement sur ceux qui sont confrontés à la 

souffrance d’une manière ou d’une autre. 

Le Christ appelle la bénédiction de Dieu sur cette foule immense que 

nous sommes sur terre et en terre, afin que TOUS veuillent accueillir et 

s’ouvrir au Bonheur et à la Vie éternelle que « Notre Père » veut pour 

chacun de ses enfants. 
 

A chaque Fête de la Toussaint, nous, l’Eglise en Pèlerinage sur la 

terre, nous gravissons nous aussi la petite colline de la rencontre avec Dieu 

pour implorer et accueillir la Bénédiction du Christ. 

A chaque Fête de la Toussaint, nous rendons grâce à Dieu pour cette 

foule immense des saints et des saintes qui se sont ouvert à l’Amour de 

Dieu.  

C’est cette « foule immense de ceux qui ont lavé leur vêtement 

dans le Sang de l’Agneau », c’est-à-dire qui ont cru en la toute-puissance 

de l’Amour de Dieu, envers et contre tout, et ceci dans le concret de leur 

existence, au milieu des joies, des doutes, des tribulations et même des 

souffrances. Ainsi, ils se sont ouverts au Bonheur et à la Vie de Dieu pour 

eux quoi qu’il ait pu leur en coûter humainement et il l’on accueilli.  

Ils ont cru que seule la Grâce de Dieu leur suffisait pour continuer à 

marcher, à prier, avec et pour leurs frères afin que tous ensemble nous 

entrions dans la communion bienheureuse avec le Seigneur de la VIE. 

Ils ont cru et vécu le Bonheur et la Joie du Don et de l’Evangile. 
 

Bien chers frères et sœurs, si à chaque fête de la Toussaint nous 

gravissons la colline de la rencontre avec Dieu, c’est bien pour recevoir et 
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accueillir la Bénédiction du Christ « Heureux ! » au cœur de nos existence 

et c’est parce que nous croyons aussi que le Seigneur veut répandre aussi 

sur les fidèles défunts de nos familles, de nos proches, cette même 

Bénédiction. Nous sommes bien là pour les « porter sur l’Autel de Dieu » 

… pour les présenter à son cœur qui ne cesse de bénir avec Miséricorde. 

Nous le croyons, Dieu a donné à son Eglise un pouvoir 

extraordinaire : qu’à sa prière s’ouvrent les cœurs de ceux pour lesquels 

nous prions, pour lesquels nous levons les mains, afin qu’ils accueillent la 

Vie de Dieu quelques soient leurs pauvretés et même leurs péchés. 
 

Oui nous « croyons en la communion des Saints » que nous 

professons dans le credo chaque dimanche. Nous croyons en la 

communion qui nous unit les uns aux autres, communion qui nous unit 

aux saints du ciel qui ne cessent d’intercéder et de veiller sur nous comme 

autant de grands frères et de grandes sœurs dans la Foi et qui nous ont 

précédés dans ce Pèlerinage vers le Bonheur et la vie éternelle. 
 

Aujourd’hui combien de frères et sœurs, et nous en sommes peut-

être ? Combien ne cessent dans le secret de leur cœur de prier, d’appeler 

et même de crier : « Mais il est où le Bonheur ? » 
 

Il nous appartient bien chers frères et sœurs, humblement, 

fraternellement, bien pauvrement ne serait-ce seulement déjà par une 

main tendue, un sourire, un regard plein de bonté de rendre compte de 

l’Espérance qui habite nos cœurs et de leur répondre par un silence 

habité : « Il est là le Bonheur ! » tout au fond de toi… Le Bonheur et la vie 

est CELUI qui a donné sa vie pour toi, pour chacun de nous comme je 

voudrais donner la mienne pour toi … 
  

Oh certes c’est une toute petite flamme bien pauvre, bien fragile, au 

regard humain qui peut paraître insignifiante mais qui peut pourtant, 

croyez-moi, suffire à disperser les ténèbres pour réouvrir à l’Espérance en 

la Vie et au Bonheur. 

Dieu n’est pas le Dieu des morts mais celui des vivants ! 
 

AMEN. 

Père Eric P † 


